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Cet atlas, ce type d'atlas, manquait: par la nouveauté des cartes, les destinataires susceptibles d'être touchés, dont la cartographie
n'est certainement pas la préoccupation majeure, la qualité de la documentation apportée. Chacune des fédérations recensées la
possédait-elle sous cette forme? Le sport est partout et draine de gros intérêts, pas seulement dans le monde médiatique de la
pétanque et du mécénat des apéritifs; il tisse des relations, un encadrement social. Plus de 100 000 licenciés dans les domaines de
l'athlétisme, la gymnastique, la voile, avec respectivement un tiers, deux tiers, un cinquième de femmes; mais loin derrière le football
(1 500 000 pratiquants encadrés par 160 000 dirigeants) ou le tennis (1 200 000).

La carte est le meilleur moyen pour mettre l'accent sur les répartitions géographiques: peu de grandes équipes de rugby au nord de
l'Auvergne, à l'est du Bas-Rhône, malgré Paris ou Toulon, et un record de licenciés dans les Landes. Une multiplicité de canes
d'analyse prend en compte une soixantaine de fédérations, mais des synthèses sont proposées, dans une recherche qui vient à son
heure, après les travaux de Ch. Pociello.





La répartition se situe entre les pratiques de compétition à fort investissement physique, celles qui sont coûteuses et valorisantes,
écologisées ou très localisées, entre sports-jeux et nouveaux sports; pour chacune de ces catégories on distingue des sous-ensembles
selon les équipements, compétitions, images sociales, pratiques douces. Un certain nombre de révisions se dégagent déjà du
sommaire.





Le rugby a de l'accent, on s'en était aperçu; la voile c'est sur la côte, mais pas seulement, car on oublie les lacs savoyards, et un
record de licenciés dans les Yvelines; la spéléologie c'est bien dans le calcaire; à l'Ouest on pédale; dans le Sud-Est, le sous-
équipement est notoire, comme si le soleil palliait le manque de salles; la boule "lyonnaise" est bien sur le Lyonnais. Le faible
nombre de licenciés n'autorise pas un commentaire des canes de la lutte (Bourgogne), l'escrime (sud-est du Bassin Parisien), la boxe,
un peu partout, comme le vol à voile. Les patinoires sont autant présentes dans les grandes agglomérations qu'en montagne. Le golf
arrive, mais où? Pas dans les départements dépeuplés, surtout en région parisienne, et sur le littoral, aquitain ou azuréen. On ne
saurait oublier la forêt de Fontainebleau pour les pratiques de l"alpinisme". On découvre que, pour la pétanque, Toulouse l'emporte
sur Marseille. De belles canes de diffusion du tennis montrent que sa pratique, à partir des "belles banlieues" de Paris, se banalise. Et
quelles sont les raisons réelles d'une localisation étroite pour pelote basque, tambourin bas-languedocien, course landaise, surf
aquitain, qui ne sont guère contagieux sinon dans une aire très restreinte?





On retiendra particulièrement les canes des licenciés des Oeuvres Laïques: le Nord surtout, et tous les départements méridionaux
sauf la Corse; de ceux de la FSGT, proche du parti communiste, sur Paris et la Seine-Saint-Denis; des patronages catholiques, dans
les pays de la Loire et en Alsace, en tout cas hors des départements méridionaux. Handisport met en valeur les régions très peuplées
et, en creux, un Massif Central vide; l'Espérance arabe s'adresse aux immigrés maghrébins, proposant une cane de la France urbaine
et industrielle.





Une douzaine de millions de licenciés sont ici représentés, sous des formes diverses, où manquent peut-être des données sur les
clubs, leur développement, les titres obtenus, les lieux de recrutement des internationaux... Le sport touche plus d'un Français sur
cinq, mais chacun peut être titulaire de plusieurs licences; à l'inverse, de nombreux pratiquants n'éprouvent pas le besoin d'être
licenciés. Il resterait à savoir, dans certains cas, la différence entre licenciés et pratiquants: du simple au décuple? On songe à la
simple randonnée "sauvage" et dominicale, hors des sentiers balisés. Au sud, les taux de pénétration des sports sont toujours
supérieurs à la moyenne nationale; au nord, généralement inférieurs. Un graphe final propose, sur un plan factoriel: sport "paraître"
individuel et de prestige social, sport "connaître" à forte marque du milieu naturel, "effet Midi", "France profonde" des grands sports
populaires, "France médiane" sans rien de trop significatif. On peut accoler à chacune de ces catégories: le golf et la région
parisienne, le ski et la montagne alpine, le rugby et le Sud, le football et le Nord, la France du milieu, entre Nord et Sud. On parle
bien de géographie, dans un domaine resté jusqu'alors en dehors des préoccupations des géographes.







TAMSMA R., 1988, The Netherlands infifty maps. An annotated Atlas, Société Royale de Géographie des Pays-Bas, l26p..
C'est une reprise du Journal de Géographie économique et sociale (T.E.S.G.), en deux parties, commentaires et canes en noir. Il y

a là une information, mais certaines "cartes" laissent perplexe, comme celle des migrations où l'on doit compter des triangles sur les
frontières, chacun d'entre eux représentant 1% des migrants; ou encore celle du sport: 6 cases accolées avec l'inscription du
pourcentage d'habitants pour chacun des sports retenus! Sans compter les mosaïques de carrés à compter aussi pour avoir une idée du
phénomène qu'ils sont censés représenter. Des diagrammes in situ ne suffisent pas, bien loin de là, à donner une cane; pourquoi
ignorer, par exemple, les cercles proportionnels? Plus intéressantes, la commune d'origine des membres du Parlement, ou l'empire
Philips.







DUBY G., 1987, Atlas historique, l'histoire du monde en 317 cartes, Paris, Larousse, 315 p..
C'est une réedition allégée, dans le bon sens du terme, car permettant des compléments. La sobriété des commentaires laisse place

à la carte. Le tout est rajeuni, à partir des qualités anciennes qu'on reconnaissait à cet atlas: lisibilité, documentation, esthétique. De
l'homo habilis aux structures bipolaires du Monde de l987.


